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Ao :Conseil de la Vallée 
INAUGURATION DE LA NOUVELLE MAIRIE =================== 

ge -
)ïdes . 1 . le 15 St. Pier,re a désormaIs a maIson com· 

munale la plus originale et (sans vou­
~es _ loir offenser la Ville d'Aoste qUi a 
'ices, quand même un Hôtel de Ville de toute 
ii du beauté) la plus élégante de la. Vallée 
ln et d'Aoste. 11 s 'agit ni plus ni mOlfiS que 

du Château t:ieigneurial, qui a été aChe­
té par la Commune l'été passé moyen­

apie nant uue subvention de 5.000.000 de 
!ts lires ,du Conseil de la Vallée. 

Quelques restaurations ont été n~ces­
saires mais le 4 novembre tout etait 
prêt ~our l'inauguration officielle., . 

En cette méme occaSlOn on procédait 
à l'inauguration d 'une plaque c.omme­
morative il'appelant le souvemr des 

- morts de lauermère guerre. 
Toutes les autorités de la Vallée, adhé·­

rant à l 'invitation de IVlr. le :'yndlc :Pail­
lex et du Conseil communal, s'étaient 
rendues à Saint-:Pierre. 

Après la messe solennelle célébrée par 
Iger Ml'. le Curé .Fosson (nous tenons à rap­
[ses peler le beau sermon de Mr .. l~ Chan. 

tirèan plein de lynsme patnotIque et 
d'élan religieux) la population se réunit 

1 autour du monument aux Morts. Mil'. es. 
le Président des anciens combattants de 
St. Pierre prit la parole pour rappeler 
les camarades tombés. 

Mr. le Président Caveri s'adressa en­
suite à la population pour dire que le 
souvenir de ceux qui sont morts en A guerre doit nous inmquer le chemin de 
la reconstructlOn, du travaIl dans la 
paix et dans la justice. Les hommes ont 

[-g8 appris désormais que la gUeil're n'appor­
te aucune solution aux problèmes qui 
affligent l 'humanité et que seul un ef­
fort supérieuil' de compréhension peut 

14.000 sauver les peuples sur la voie de l'a-
12000' mour réciproque et de la paix. En inau-
16.000 gurant le 4 novembre le nouveau siège 
15.000 de leur palais communal, les Saint-her-
18.000 rolains - a conclu Mr. le Président - ont 

bien choisi leur date. Ils ont ainsi voulu 
montrer leur désir de travailler dans Id. 

loup paix pour le bien de leur Commune. 
Après que Ml'. le Président eut coupé 

le ruban de la porte d'entrée du Châ­
avec teau, toute le foule se recueillit dans le 
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Parmi les autorités nous avons remar­

qué. MI. le SénateUil' Page, Ml'. le Dé­
puté Farinet; MM. les Assesseurs Ar­
baney, Fosson, Berthet, Deffeyes et 
Bionaz; MM. les Conseillers Berthod de 
St. Pierre, Perron, Manganoni, Nicco, 
Bréan, Vacher, Vuilleil'moz, Cheillon, 
Désaymonet, ainsi que la Junte et le 
Conseil Communal de St. Pierre au com­
plet. 

Puis eut lieu la cérémonie officielle de 
la remise des médailles-souvenir aux ins­
titutrices M'Mmes Bochet et Mochettaz, 
qui viennent de prendre leur retraite. 
Apil'ès les compliments récités par deux 
jeunes écolières, Mr. l'Assesseur Ber­
thet remercia les institutrices du tra­
vail accompli pendant plus de quaran­
te années au service de l'école, de cette 
école valdôtaine dont elles ont si bien 
m~rité. Toute la population de S~. Pier-

re, très émue, a témoigné sa sympathie 
pour ses chères institutrices retraitées. 

Le dîner officiel fut servi dans la sal­
le des étoiles. Au dessert, Ml'. le Séna­
teur Page retraça l'histoire du château 
de St. Pierre et félicita la population 
d'avoir choisi une si belle demeure com­
me siège ,des bureaux de la Commune. 
Il rappela enfin tous les avantages dont 
jouissent les Valdôtains depuis qu'ils 
ont obtenu leur autonomie. 

Mr. le Président Caveri, il'eprenant la 
parole, souligna l'importance non seule­
ment de la reconstruction matérielle, 
mais aussi de celle morale de la vallée 
d'Aoste. A cette reconstruction morale 
sont appelés les instituteurs, qui n'ont 
qu'à continueil' dans le sillon tracé par 
leurs devanciers. MMmes Bochet et Mo­
chettaz sont deux exemples qu'on ne se 

Le Conseil régional s'est réuni le 9 
courant sous .la présidence de Mr. l'avL 
Bondaz. 

Interpellation sur les contingents 
Répondant à une interpellation du 

Conseiller Dujany, Mr. l'Assesseur Fos­
son fait un long et très précis exposé 
sur les phases à travers lesquelles le hu­
reau de la zone franche a pu commencer 
la distribution des premières denrées. 

Si la distrib.ution du sucre a subi un 
retard, la faute ne doit pas être impu­
tée à l'Administration. Un communi­
qué officiel avait déjà expliqué que les 
responsabilités de ce retard dépendaient 
des commerçants en gros qui avaient 
recouru à une licence non accréditée -
Aoste. 

SAINT·PIERRE - Une écoliüe remet un bouquel de fleurs aux institutrices relraitées 
MM.mes BOCHET (a gauche) el MOCHBTl'AZ (Photo Bérard) 

fatiguera jainais de citer. Nous devons 
nous former au culte de nobre fâmille, 
de notre pays et de ses institutions vou­
lues par le peuple valdôtain, qui les a 
conquises par son courage et au prix du 
sacrifice de ses martyrs, dont celui d'E­
mile Chanoux qui reste l'exemple im­
mortel. Ces libres institutions doivent 
!l'ester intactes et il nous faudra nous 
opposer à toute tentative de nous les 
arracher. 

Après ce discours très applaudi, Ml'. 
le Député Farinet s'adressa aux con­
vives avec éloquence et efficacité en se 
disant heureux de se trouver dans une 
ambiance si fraternelle. 

Mr. l'Assesseur Deffeyes refit briève­
ment l'histoire des démarches faites 
pour le passage du Château à la Com­
mune, démarches qui aboutirent grâce 
au dévouement de M. Berthod, de Ml'. 
le Syndic Paillex, de Mr. le Curé Fos­
son et de Mr. le Secil'étaire Fosson. 

(suite / . 3) 

Mr. Fosson explique les démarches 
faites pOUil' la distribution de l'essence, 
distribution qui a commencé ponctuel­
lement. Des démarches se référant à 
d'autres denrées sont en cours et l'on 
parviendra bientôt à assurer la distribu .. 
tion de toutes les marchandises auxquel­
les nous avons dil'oit. 

Il appert de l'exposé de Mr. l'Asses­
seur Fosson que le bureau de la zor.e 
franche récemment institué a fait un 
bravail immense, et que ses fonctionnai­
res ont été à la hauteur de leur tâche. 

Il faut reconnaître qu'ils s'agissait 
d'un domaine tout à fait nouveau et 
que notre AssesseUil' Fosson a bien su 
piloter son vaisseau dans la navigation 
si compliquée à travers les bureaux des 
douanes de Rome et d'Aoste. 

Cadre des Fonctionnaires 
et rè,glament du personnel 

Mr. le Président de la Junte, avt. Ca­
veri, relate les pourparlers qu'il a eus à 

ce sujet avec Mr. l'avt. Peano, R!l'ési­
dent de la Commission de liaison, et il 
expose le point de vue de ce dernier. Il 
ajoute que la Junte a tenu compte de 
plusieurs suggestions de la Commission 
et que le Conseil est appele à les accep­
ter. 

Le Conseil examine les modifications 
proposées et décide à l'unanimité de les 
retenir. Le Conseil délibère aussi que le 
règlement soit approuvé_ comme loi ré· 
gionale. Il est à souhaiter que la ques­
tion du règlement et du cadre du per­
sonnel arrive enfin à une solution. 

L 'Administration doit avoir sa base 
bien arrêtée, et cette base c'est son rè­
glement, qui lui permettra de sortiil' d'u­
ne situation provisoire. 

D 'autre part, il ne paraît pas que ce 
règlement contienne aucun principe 
contraire à la Constitution de l'Etat. 

Agriculture 
Mr. l'Assesseur Arbaney propose l'a­

chat de trois pièces de terre à Morgex, 
Nus et Challant pour y construire des 
maisons pour les gardes forestiers. Ces· 
pièces sont assez grandes pour qu'on y 
puisse aussi installer une petite péPI­
nière. 

Mr. l'Assesseur Arbaney soumet aus· 
si à l'approbation du Conseil le projet 
des maisons qui seront construites à 
cet effet. Il s'agit d 'habitations très co­
quettes et très pratiques qui s'encadre­
ront très bien dans le paysage. 

Mr. l'Assesseur Arbaney propose en­
suite: 

1) un subside de 17.300.000 lill'es aux 
« consorces» de St. Christophe, Poros­
san et Roisan pour les travaux d'agran­
dissement, aménagement et prolongation 
du ru Pompillard. Ces travaux évite­
Iront que la portée de ce ru, qui est de 
400 litres à la prise, ne se réduise à 150 
litres à la moitié de son parcours. 

2) un subside de 1.850.000 lires au 
Consorce du ru « de Blanc» de Nus pour 
les travaux d'aménagement et d'agran­
dissement de ce ru. 

3) un subside de lill'es5.300.000 au 
Consorce de Verrayes pour la construc­
tion du canal de Joux. Il s'agit des 
travaux qui porteront les eaux de la 
Vallée de St. Barthélemy au plateau de 
Vèrrayes, à travers un tunnel Cil'eusé 
dans la roche. 

4) un subside de 1.600.000 lires au 
consorce du ru de Barme, de Challant 
St. Victor, afin de permettre l'aména­
gement de la prise et la réparation de 
certaines parties du ru. 

Nous félicitons le Conseil d'avoir pris 
ces importantes délibérations. La Val. 
lée d'Aoste, reprenant la marche du 
passé, est en train de pourvoill' à son re­
dressement dans le domaine de l'agTi­
culture, grâce aux soins de l'Assesseur 
Arbaney, auquel nos campagnards doi. 
vent toute leur reconnaissance. 

(suite p. :1) 
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Qu'il y ait du progrès dans le Messa- INAU6URATION,DE LA MAIRIE 

PLA.ISIR DE LIRE 

! VaHée d'Aoste, pays de liberté! 
Â SAINT-PIERRE 

ger oe cene allllee pal' rappor C <1 ceux ~---------""':=--------_i..ll 
'deS années dernières, il n ~y a pa;;, de I"Ullt.: Ut: 1 .. l' " " .. "~) - Ai pl 

Nous sommes en 1837. M. R. l"ijpjjer, ne qu 'elle était, s 'abîma pour renaître, doute • .M.al's 1'1 s'en faut de b' "aucoup \ r <> ln S'lA 
' f f v iVir. le ::;yndic remerCIa la Région e 

f auteur aes jameux, " Voyages en ~1g- llOUS nous sentons un alble pour ces qu' on y ifetrouve l 'esprit de ces nume- l 'Assessoral; au TOUrisme et .Beaux Art\ Lucte 
;,:;ug " , parcourt la V a~tée d 'Aoscc. flyant naifDareS qui se jetèrent sur Home, pour l'OS 'qUl relie' talent SI Dien l'âm-" de no- l'ras( 

. l " " ' Al y d ~aVOIr Olen voulu aldel' la (;ommune ct jranctn le col de a ::> etgne, l ecnvam (!eS üermams, pour ces ams, P()ur <:es tl'e tt:rrorr, gr ace il, la plume des lVlallUl- è 
" d 1 t d ' "t. .l'lerre. 11 œmerCla ensuite les autu , '01 g enevOts arnve a Cou1'1nayeur. 'van a es, pour ous ces vengeurs ' une g'naz, 'des henry, des , rl·e' r· ln. 1 f '-' 

l ' t' ntes 'Q 'eue wtervenues à a 'ête. L 'atmospnère de notTe pays l'enthou- cause sacrte; et, héroïsme pour leroÏs- J'VialS emin 11' 'y a du progreS. Nous Ill 'on 
A ' ~nnn lVlf. le Curé l!'osson se dit heu. sws'rne. llen ,smsit l'espnt, il se 'l'end me, entife ::;clplOn et rmmms, nous sa- sOUllgnons surtout cette phifase: « )1,0" l ne II 

t l j 1 l'eux d 'aVOIr tout près de l '.J!,;glise e siè compte que cette con ree a que ~UG eno" vons li qUloonner la pa me. tre lt'1eSsager p eut bien se flatte?' d ' a- natUl 
, t ... ge de l 'Admmlstratlon Communale <i se de paTttculter, de satstssan •• ion peu- vmr Jatt unI:! besogne tenace et consian- lell e1 

Fie a 'encoTe sonj caraclltèTI:! fiel; et mdé- AU G O~5Elh a 1 VAhllEE te atm de mamte1ur nos tmditions) no" ùl;À.;::r~~ discours la Chorale de St tenai
i 

pendant d 'autre ms. ans espnt au . Il :;a 'CTe Langue, etc ... ». ' l AlOI 
fi d 'A ~ '" ,bene, gUldee impeccab ement par 1 ' ~ '(al'/,a e,ssaytste ta yaUée oliie de" __ ______ __ __ une plnase pareille est pleine de pl'O- cuelll 

1 l ,.j l l 'b t ' 1 ----------- maestro Charles l'oser, fit enteniLre se vtent e sy'tnoo e ul:! a t el' e cont'fe .a [Jos pour l 'avenilr. r d ffi '1 rever 
J 1..' l " t ' (~Ull" Ùt: h , 11'0 pag~) plus belles chansons. iLl est i Cl e ct 

tyTanme. , Des uaasses OUJO'UTS re- lVlais que cette besogne ait été cuns· h tendf 
muants" évoquent à son lmagination Sur proposition de iVLr. l'Assesseur tante c 'est beaucoup trop dire. Le lVles- trouver un ensemble aUSSI armonieu: tort, 

, ' ri ' • ' l l et bien guidé. Ces 12 chanteurs de St • 
LeS luttes des pettts peuples , epns ue lt- blOnaz, le";onsel approuve e rernbour- sag'er ,a 'après la l1DératlOil n 'avait ce1'- Illa t 

t , t . t ' ; 1 d l ,berre vous font entendre des passage 'b uene, con re les gTands. semen a la ;:'ocle e .l'lia , e a somme de talnement pas profité du retour de la les 1 

, , . " d déliCIeux et des accords tout à tait nou (; 'e,si un morceau ,qut "st tres saISIS" L. 6.UUU.UUU qu ' elle avaIt antlClpee ans llberte pOUl' jfevenir à notre lanbO'ue. 1" 11- quin2 
1\ , J t . d 1 1:> veaux . .Nous en avons été enthousias sant et tTès actuel. LV os ~ecteurs e gou- la constructlOn e a route eroulaz-Les eol'e ce retour ue nous semble pasC1es fi ~u 

t més a vec le publIc qUl ne nissait pa Le'ront cenamemen • ~ leurs. plus enthousiastes si l'on en JUbITe par le me SI 
l ü ' 't l ' Il d 'applaudir . 

.Ll' Journée eSl; peu avancée. Nous a - lVl .... .ulOnaz propose ensUl e a oca- lang'age très force' de « l ' avant-})ro!)os ». b' nle ( 
. L Le 4 novem re St. PIerre a vécu un 101lS VISlt;er les alluquités d 'Aoste, un tlOn de la somme de . 3.000.000 pour Un y parle d ~un vers de Cedo2:ne a mane 

l " t " Journee mémojfable, une belle journé 
}JU111 romam, les restes de l ' amphlthéâ- a constructlOn d un nouveau pon SUI' ""'OIlOS aes otticiers et des soldats de 1 Incor 

1 V h ( d -,., Y'"'... valdôtaine. Le château, il uminé par d Ll'e, et cet arc de tnompne eleve par le a route de alsavaranc e zone e ",10- .l04". lVlalS tel « guerratondalO» a-t-ll ' ture, 
,v puissan'ts r éflecteurs, offrait le SOlI' u Ulvm August;e, pour perpétuer le sou- lere). Ce pont sera acheve avant la tin ete offiCIer ou sunple soldat dallS nos ' puiss: 
T l h aspect féerique. vemr de sa conquet;e l'ur les .:::ialasscs, du mois, car on pourra Utl lser a c ar- bataIlles pour l 'autonomie i' Cela est très __________ ..... __ ............ .............. iiii ...... ~ 111sto, 

c ' est-à-urre de l ' asservissement d 'un pe- pente d 'un pont identique constrUIt douteux. granc 
ut peup.ie fler, llOre et courageux, à ce aans la Vallée de Rhêmes. 11 vient à nous « abtorto collo». Jl Chez nos em ïgrés leu,: 
gTanU Ol'utal de peuple qUI regUl'llUlt ~Ul' pl'OpOSltiOll de Mlf. l 'Assesseur considère de très haut les pauvres dia- -------- core 

, H' l" il P!ta"uua. - Naissance ' 
l UIllvers comme sa légItIme prOIe, et lOnaz, e vonse approuve aUSSI une bles qUl, d 'après lUl, versent de,> larmcs pIe ,( 
nndépendance d ;autrui comme une m- mIse de fonds de L. 26.000.000 pour la en voyant ,des toits en a'rdoises et des Une jolie poupée est venue réjouir 1 de t 
.sune a ses droits. construction de l'école de la Coliine de balcons en 'bois et il ne s'aperçoit; pa.s lOyer des époux Vaudois Esthérine e autol 

t.;e qUl est gl'and, colossal, même en Chatillon. Le Conseil approuve aUSSI le que beaucoup de ses confrères ont réel- César Ruffier. M. Ruffier, d'Introd, bri berce 
çlOlenee et en IDJusuce, faseille les yeux projet de cette élégante construction lement pleure de JOIe, quand ils ont gadier des gardes' forestiers dans cett de gl 
aes nommes, et les fait errer à leur pré- l callsée pair .NIl'. l'mg. Bine! avec le vu que, gl'ace aux subSides pour les toits ;L;one, a eu l 'excellente pensée de la fai, n'éta 
JUOlce meme. JJepuis des siècles on cnan concours de la Surintendance des beaux et les balcons, on avait pu ;:emlJlacer re baptiser ' par notre éminent compa petit 
œ, on adml1'e, on préconise la g10l1'e 1'0- airts. aUSSI les ardOIses des toits des égllses et triote, le tlév. Père Prof. Akexandr~ grott, 
maille, qua.aa depUls des siècles on de- Les travaux commenceront sous peu. ;eS oalcons des maisons paroissiales. Valle. Voeux de bonheur aux parents J!'ée ,( 
vrait aomrrer, preCOIllSel' les peuples Le Conseil, après aVOIr entendu un Si l ' on fait aUSSI cela et mille autres et de prospérité à la petite Ovidie. bleu 
grands ou petits qui erurent au fi(,il! de exposé très documenté de Ml'. l 'Assf's- travaux, c 'est .grâce aux Valdotùim qUl ------------------, Je 
patrIe, el; qUl ne courbèrent sous le Joug seur Ing. Louis .l<'résia conCelmant le ont eu du courage quand il fallait l 'a- lOTERlt UtS ANGIEN:) GUM8A TT ANTS , autol 
qu ' une tete mutIlée dans d 'héroïques budget définitif, approuve ce budget et VOIr et grâce aUSSI li nos érmgres qUI L 'Association des Anciens combat pour 
cumbats. l'ar malheur, il n ~en va pas une proposition de nouvelles mIses de nous ont soutenus dans notre bataille. taIns, Section d'Aoste, fait connaître «cue: 
amsl, et j 'ai vu peu d 'enfan~s qui lus- londs au sujet des nouvelles recettes. Un n ' a pas le droIt de comparer nos é- les numéros gagnants qUl ont été ex 
sent pour les Carthaginois. * * * mIgrés li certains officiers qui restent traits à la Loterie qu'elle avait organi. 

Il est proba'ble que les gazetie!'s du En marge de cette importante séan- àar.s la tranchée en hurlant aux soldats see pour la lete du 4 .Novembre: VI 
temps se chargeaIent de prouver aux ce, nous pouvons dire que du bon tm-de partir à l'assaut, quand on n 'a été l eT J:'nx: Lambretta 125 C -gagnée pa 
;:'alasses que tout était pour 'e nneux, vail a été iait aUSSI bien dans le domai- III soldat ~i capItaine dan~, les batailles le Numéro 5964; St-fi 
et que d 'etre incorporés à l 'empire, ce ne de l 'administratlOn que dans celui de pour l ' autonomie. }!;n face de ('erta.Îne 2ème l'rix: .bicyclette Bianchi, gàgné La 
leur étaIt blende l 'honneur. Sous le rè- la, zone franche, des travaux publics outrecUldance on pourrait même se de- par le' .Numéro 4930; St. IVJ 
gne au divin Napoléon, cet~e d.fgumen- et surtout de l 'agriculture. mander SI tel pontife n 'a pas Hé un Sème l'rix: :Fourneau électrique .Farga.1 vemb 
muon s ' est retrouvée, et la tradition La Junte régionale se dévoue pour èrabusque et de ceux qUl souhaitaient gagnée par le Numéro 6495. présÏ!( 
n ' en est pas perdue. Pour nons, nous le pays, nous devons la soutenu' dans la délaIte de nos concitoyens. Si cela é- Ces prix pourront 'être retirés aU Siè l'endl 
sommes, nous serons toujours pour les son travail pour ' que le visage de notretalt vraI, les émig1I'és valdôtams pour- ge de l'Association, 9, Rue XaVier d tian , 
::;alasses ,conbre le çiivin Auguste. Bien pays se transforme en bien, pOUi!' que raient très bien lUlriposter, en emplo- maistre, tous les Jours, excepté le Di très 
plus, en dépit des beaux-arts qui du- notre progrès politique et moral s ' ac- oyant son expreSSIOn :vulgaIre, que c ~ est manel1e, de 9 h.30 à midi et de 15 h, rents 
rent en soutinr, des lettres qui y firent crOIsse de plus en plus, qu(! notre ,stcm- lUl qui veut « i-ilarsi una verginità per- Du à 19 heureS. Le~ 
naufrage, de la Civilisation qUI, de pour- dard de vie ne cesse de s 'améliorer. duta». Ateuvu Le Président: E. Caliendo son c 

-------------------------~--~------------------~-----------------------------------------------------------------1 du C, 
A l'endroit où est tracée, achevée \;OLLINE 

la; /fi,ou~el1~ rout!:! <:arrossaOle qUjl\ 
ulHt ~e :pO"l'~"lVn, Jusqu 'a Arpuü-:, 
le~, s'eiève un ùanrnent no uvt:!au en 

SUR LA D'AO::.TE et aussi que le bon ami « barlet» ;] 
Illmateur, furtivement, naïvement cir 

Le C "d V · c • .ual. a la ronde parmi l'assemblée , -o,n g r e . .. s . ,es ,l, g n .. e r 0 n 5 " !Jles quelClues . mllomtents dt' e ' librMe es 
!J,eln regaru ûe la (;lte au oas, et " :,ur, la oeuvaoe a an son raln, ,lE 

siden 
ont € 
de la 
ainsi 
que: Ue ueux COlOsses oe nos montagne3, COL .l:Sérard se lève et expose, en ha. 

Decca ue Nona et mont A.I!;m!liu~. lVI.lvl. les vignerons se dIsposent en pfus que 25 en moindre culture. ganiser pour leur restauration. oile lecture, une des plus belles poé- Réu 
\.- 'est, \.taus la localne « 'l'zamplan» lOrmatlOn de peut parlement et ae;; Le jeune Louis Neyroz du regretté M .• Barrel de Quart dit qu'il faut Sles (llalect.ales de l'avocat Désiré Lu. 
le cnâlet de M. Acnüle Désaymonet ûlSC"S~lUnS ammees s'engagent ;sur le .tierriünius, de Châtillon, exprime har- se décider à propos de la question des cat: Le venendze ll; le ton, la vive 
(,lm va s'amenager, paraît-il, pour une weme ue' la ~ig~e. En voici un ex- di ment son avis contraire au point de qualités de vin, sur laquelle ont parlé note campagnarde se dégageant de cel Selo 
auoerge d'allure champétre et tami- pose sommaire. vue de M. Cuaz sur les qualités de surtout MM. Cuaz et Neyroz, M. Char- scénes villageoises si bien reprodui mité 
hale. C'est la que dimanche 29 0 ':: ' M. Charles Cuaz, .conseiller de la vin à produire chez nous. Il faut, dit- les Cuaz, qui intervient à plusieurs re.. tes, soulèvent de bons rires. On a eu des S 
wure, Gans l'après-miol. sous les vauee ,prend le premier la parole il, s'en tenir aux vins de l'endroit. prises dans les discussions, juge qu'on le plaisir de voir dans la réunion a, réuni: 
auspIces et l 'élan du Comité des tra- lOngut:ment, II ilace un peu d'histoire Nous en avons d'un très bon arô- n'aur,ait que ,changé de nom, qu'on micale des mèmbres du Conseil de 1. 
\.tluons valOotames, a eu lieu unt:! De notre VIgne, remont .. nt jusqu'aux me, Chez nous il faut des qualités qui pourrait aire que certaines qualitéS de Vallée, M,me Ronc Anaïs Désaymo- gré le 
réunion nombreuse de valdôtains, en DUl'!;Onues. II dit que nos vms ae mûrissent vite, Il remarque que les nos crus correspondent aux mêmes net, M, Charles Cuaz, déjà nommés, repré, 

Ap. torme de congrès, soit le congrè;S <les 4.uallte out une parente avec certains cépages de Nus ont un fort rende- qualités qui seraient encore cultivées M. le col. Ferrein, M. Manganoni. On 
vignerons. vms hns de la ::';ui,sse. de la bourgo- ment en quantité. dans quelques cantons de la Suisse a aussi noté la présence de MM. le tique 

Des grappes de raisin en embras- gne, eL qu 'il raudrait cultiver chez M. Clément Pignet, de Chambave, et de la France, Ce serait une étude t.>éom, H. Pareyson, ex-assesseur du nIOn ' 
sa<le (slgnalent l'entrele, des rubans nous les vms ae quallte des dites dit qu 'il faut créer des pépinières dans à faire à cet égard. dit Conseil, le Comm. Notaire Léopold crati€ 
nulticolores portant versets, dictons contrées. Il parle des systemes de CUI- notre Vallée pour s'assurer de la qua.. M, Michel Brunod d'Ayas-Aoste dit MarcQz, Ing. Binel, Prof Berthod, blée 1 

en notre patois (le duo Ronc-Bérard ture, ae la necessüe d'avoir des vins, lité et du maintien des ceps locaux à qu'il faut abolir les experts vignerons Comm. Pozzo, etc. On a regretté l'ab- sition 
y a joué de bonne verve villageoise) ae les valoriser, de l'avantage qu'il planter, Il insiste sur la façon de plan- lesquels autorisent trop facilement de sence des vignerons .de la tasse val· FU( 
des vignettes originales ornent la saJ- y aurait a exposer en bouteille bien ter, le piochage, l'émondage. Citant un vendanger avant le temps, nos vins lée, pas bien avisés, paraît-il, ou pré· aux ( 
le prinCipale du châlet. La gaie ex- d,quetee certains de nos vins déjâ fait personnel, il nous apprend que, n'arrivant pas ainsi à la gradation '11- occupés du trop long voyage en cette tourn 
position est due à la collaboration renommés, ae la nécessité de s'organi- dans un de ses vignobles, il n'a ré- coolique nécessaire. saison. Enfin l'heure est venue du cas· enten 
aevouée de M, M. Emile, G,aspard, ' er. M. Charles Gerbore, de Villeneu- colté la première année qu'un demi M. Joseph Chamois de Nus Signale se-croûte: tout est servi en bonne fa· me-cl 
conseiller de la ville d'Aoste, Ma- ve, observe qu'il faut en venir à des hectolitre de vin, mais qu'après un que certains vignerons ne se préoc- çon campagnarde, sans aucune éti. 

et de rius Collé, Géom. Edouard De Ange- échanges de terrains entre propriétal- certain nombre d'années, en travail- cupent que de la quantité, pensant au quette, denrées excellentes, de choix. 
i et Louis Pizzoli de la Section C3- res de Vignobles, de façon à avoir des lant toujours fortement la même éten- nombre des buveurs. Il prône un Le bon vin du terroir échauffant sans 

dastrale d'Aoste, Dans un coin, un surfaces réunies en un ensemble per- due de terrain, il a obtenu une pro- grand soin de la vigne pour son en- les coeurs, nos vieilles chansons tou. cupa 
gros batil repose sur un fauteuil, mettant de mieux travailler la vi- duction de 17 hectolitres. grais, son houage; arrosage, émonda- jours chères retentissent. La nuit est faire 
impatient d'être attaqué et de voir gne et d'y adapter les machines agri- M. Victor Cuaz d'Aoste observe qu'il ge, Le vin de Nus, dit-il, a une bonne survenue et l'autocar reporte le mon. seeon 
couler l'excellent vin des vignes de coles , A ce point quelqu'un lui fait en- faut exécuter un défrichement total renommée, ses Vignobles bien cultivés de à Aoste; des buveurs s'attardent No 
son maître, M. Achille. tendre le « cicero pro domo sua». O!l « scasso totale» pour une bonne et rendent beaucoup. dans les petites salles dessous. titud( 

Enfin tous sont arrivés, la salle est sait que le dit M. Gerbore a ouvert à forte production, et traite la question Le cycle des discussions terminé, on On remercie vivement les vignerons de 1: 
comble: allocution d'ouverture de M, Aoste, au bout de la rue Portes Pré- des distances pour les ceps et les treil- nomme un comité provisoire aux per- et toutes les personnes qui ont bien c'est 
l'avt. Duc, une causerie en patois toriennes, un brillant magasin de ma- les. sonnes qui ont pris la parole, lequel voulu répondre à l'appel et M. 'Achil· organ 
de M. le col. Octave Bérard, Prési- chines agricoles modernes. M, Jean Corniolo d'Aoste nous dit devrait former une association de vi- le Désaymonet pour sa bonne récep- LeE 
dent du C. T. V., en ce ton familier M. Henri Pompignan, d'Aoste, dit qu'on a planté du « bonarda» et qu'il gnerons dans le but de poser avant tion. comp 
agIiémenté de débonnaire humouI'l qu'il faut s'en tenir à la qualité, choi- en est sorti du vin blanc, Il faut donc, tout les problèmes concernant nos vi- Journée harmonieuse, franchement laque 
dont il a le secret, puis des paroles sir de bons cépages, cultiver en systè- comme a dit M. Pignet, avoir des ceps gnobles. valdôtaine; il est à souhaiter bien prési< 
oujours charmeuses de « tanta Neis- me rationnel, moderne: 10 quartanées locaux de bonne qualité. Nos vignes On a remarqué la capacité de nos d'autres comme celle-là. Yallé 

se» si bien connue. de terrain fortement cultivé, rendent sont ruinées de 80 ~ 90%, Il faut s'or- campagnards pour la libre dlscu~sion, Comité T. V'. 
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(;omOlen de fois ces vers de Carducci 

m'ont tait rever a l 'etranger! Le Rho­
ne lmpetueux coulait à mes pieds; la 
nature etait en Iête. 'l'out brillait de so­
leIl et de lumiel'e, maiS rien ne m'appar-
tenait. 

le St Awrs je fermais les yeux et le pré m'aè-
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cueiHan, m 'enveloppait , et Je pouvalS 
rever. 'Ce n 'était plUS le Rhône que j 'en­
tendais couler: le brUit se faisait plus 

)meu lort, les OIseaux chantaient et je voyais 
de St ma Vallee, le Lys, le Mont N étry, toutes 
.ssage, les beautés qUi ont été le cadre de mes 
t nou quinze ans. 
)USlas ~u 'ils étaient doux ces moments! l i 
it pa me semblait revivre les autres où, mu-

nie d 'un livre, j'allais passer mes di­
:u un manches aprés-midi auprès du Lys. 
)Urnéb Inconsciemment j'abandonnais ma lec­
)ar cl ture, le torrent avait un appel bien plus 
)lI' U puissant. Il me racontait de si belles 

!l1stolres, les mêmes qu'à l'étranger 
grand-mère rép,était le soi~, a~ coin du 
leu alors que Je ne connaissaiS pas en-, , . 

core son village_ ~t ce monde peu-
plé de, gnomes, de, fées bie~:lfaisan,tes, 

mir 1 de tresors devenaIt le mien. 'Iout 
autour de moi, les arbres formaient un 
berceau naturel et les vieilles légendes 
de grand-mère devenaient réelles. Ce 
n'était plus un Il'ocher là-bas, mais un 

ne e 
l, bri 

cett 
la fai 
ompa petit gnome souriant. Ici, tout près, kt 
:andr grotte avait encore l 'empreinte de la 
arent ji'ée des :Fontaines, et ce coin de ciel si 
e. bleu était un peu de son manteau. 

Je me levais et je marchais, et tout 
~NTS , autour de moi les fleurs s'inclinaient 

pour me saluer et semblaient me dire 
II. cueille-moi ». J'en fOll'mais une gerbe 
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La réunion plénière de la Section de 
St. lVlartin de Corléans a eu lieu le 5 N 0-

vembre. M. Jans, l'actif et intelligent 
président de la Section, fit un compte 
rendu de l'activité déployée pal' sa sec­
tion au COUIl'S de l'annee. La sectlOn est 
très active et le nomol'ede ses adhé­
rents attelllt les 80. 

Les membres de la Section, ceux de 
son conseil de Direction, et que1ques·uns 
du Comité Jijxécutif central (M. le Pré­
sident Caveri, lVllVL Deffeyes et F'osson) 
ont examiné et discuté , les pIl'oblèmes 
de la protection de notre main-d'oe1lvre 
ainsi que d'autres aspects de la politi­
que actuelle. 

Réunion des Seotions de la 
haute Vallte 

Selon le pIl'ogramme tracé par le Co­
mité Exécq.tif, les Conseils de directiOn 
des Sections de la haute Vallée se sont 
réunis à MOl'gex le 12 Novembre. ~\ial­
gré le mauvais temps, 14 sections étaient 
représentées. 

Après un examen de la situation poli­
tique actuelle et de l'attitude de l'opi­
nion publique, des partis et de la bureau 
cratie envers notre autonomie, l'assem­
blée a examiné aussi le Ireflet de ces po­
sitions dans notre . Vallée. 

Face au nationalisme renaissant, face 
aux opportunistes qui ne cessent de 
tourner casaque, l'Union Valdôtaine 
entend rester ferme dans son program­
me de défense des intérêts ;de la Vallee 
et de ses habitants, défense qui se fera 
sans compromis aucun avec ces préoc­
cupations polibques qui menacent de 
faire passer nos problèmes vitaux au 
second plan. 

Notre mouvement doit reprendre l'at­
titude militante qu'il a eue au moment 
de la lutte pour nos revendications; 
c'est pour cela que le problème de notre 
organisation est le plus actuel de tous. 

Les membres du Comité Exécutif au 
complet ont participé à cette réunion à 
laquelle ont pris part aussi plusieurs 
présidents des sections de la basse 
Vallée. 

que je déposais aux pieds de l'oratoire 
en évoquant les chers disparus. Puis je 
continuais ma route et Je pensais que 
mes ancëtres, grand-mère, étaient pas­
ses par hi., Je SUivais leurs pas et je n 'é · 
taIS· pas seUle car leurs voix s 'élevaient 
en me disant: « Aime et n'oublie pas 
notre village. Reviens souvent y pUiser 
l 'exemple et .les sentiments d 'une vie 
saine et laborieuse pour dignement pour­
suivre ton chemin ». 

Là-bas, près du lthône, comme un é­
ternel retrain, je les entendais ces voix 
et l 'elOignement rendait plus vivant en­
core le souvenir de la petite maison où 
il tait si bon revenir ... 

... ~t j'y suis revenue souvent! ... 
Il se réveille en moi le souvenir aussi 

de Uressoney La 'l'trinité, où maintes fois 
j ' ai eu l 'occasion d'adnürer les chalets 
d 'un 'cachet caractéristique, dont la cou­
leur vieux bois se dégage nettement du 
,vert tendre des alpages encadrés de sa~ 
,pins d'un vert plus toncé. Je revois les 
uroupeaux en pàturage et j 'en entends 
encore le tintement joyeux des c1ochet .. 
tes mêlé au chant d 'une bergère évo­
quant les montagnes va1dôtaines. Cette 
mélodie me transporte à la sortie de la 
messe où les dernières notes des choeurs 
liturgiques accompagnent sur la place 
du village la foule des fidèles d'où se 
détachent, comme des fleurs aux cou­
leurs vives, les jeunes filles au tradition· 
nel costume rouge et or. 

On ne peut abandonner Gressoney 
sans emporter le souvenir agréable des 
teintes féeriques d'un coucher de soleil 
sur le Mont Rose et l'attachement pro­
iond ,à l'histoill'e et au passé de son 
pays. 

C'est ainsi que je dis comme l'avt. 
.LOUiS L:llristillin dans ses « Etudes his­
toriques sur la V allée du Lys: 

« Je souhaite que mes compatriotes 
de la Vallée du Lys, s'inspirant aux 
exemples de leurs ancêtres, en conser­
vent la langue, les coutumes, les moeurs, 
les traditions religieuses et patriotiques 
et surtout l'attachement et l'union m­
dissoluble avec leUll's autres frères de 
l 'antique Duché d'Aoste». 

L. P. 

Région Autonome de la Vallée d'Aoste 
Bureau Régional du Tourisme 

Ecole hôtelière de Lausanne 
Tous ceux qui désirwl fi'équeuler L'écule 

hÔleliere de Lausanne elL beltejicialll des faci, 
Iilations prevues par la déllberalwll n, ti2, pn· 
se par le Conseil de la Vallée en sa séance du 
3-1)·1950 (bénéfices allant de la prise en charye 
des lrais par /' Adminislration, a l'ob/enUon de 
subsides), doivelLl demander au Bureau Régio· 
nal du Tounsme un imprimé de demalLde 
d'admission qu'ils rellverronl dûment rempli 
et signé avanl le 30 décembre 1950. 

Les éleves devrolll avoir 18 ans révolus et 
une connaissance suffisante de la langue 
française. 

Les cours commenceront au mois d'avril 
1951 el dureronl jusqu'a oclobre. Le semes Ire 
d'été sera interrompu pendant les mois de 
juillet et aoûl. 

Le cours comprend aussi un stage pralique 
de 5 mois dans un hôtel de bonne réputalion. 

Pour oblwir le certificat d'éludes l'éleve de· 
vra suivre : 

1) Cours de cuisine (avril·oclobre lY51 
saul vacances de juillet a aoÛI) slaye prallque 
de 5 mois. 

2) Cours de service (avrif.octobre 1952 
saul vacances de juillet a août) stage praliqae 
de 5 mois. 

3) Cours de Secrétaire (avrnoctobre 
1953 saul vacances de JUIllet a aoûl) stage 
pralique de 3 Illois. 

L'AdmillistraUon régionale dressera L1ne liste 
des candidats et, d'apres les crileres qui se­
ronl indiqués pal' le Conseil régional, six d'en· 
tre eux seront envoyés à l'école hôlelzere. 

Pour tous renseignemenls s'adresser au Bu· 
l'eau Régional du Tourisme - Aosle. 

L'Assesseur 

(Albert DEFFEYES) 

A TRAVERS 
A08'.'E 

Naissallce 
Nous apprenons, avec beaucoup de 

plaisitr , la naissance d'une fille dans le 
jeune foyer de M. Lévêque Anselme, 
mstituteur à Aoste, et de Madame, née 
Cargnand Georgette, institutrice (~gale­
ment. 

N os compliments aux parents et nos 
meilleurs souhaits de prospérIté :\ la pe­
tite Lucie. 

~t.JlilrlÏll.de.(jorléilu!!l. - Mariage 
Nous sommes heureux d 'annoncer le 

mariage de Ml'. Corné Eugène et Mlle 
Hioil'da Yolande. 

Nos meilleurs souhaits de pl'Ospérité à 
ce nouveau foyer valdôtaill . 

""lltey·~'·Alldré 
Le 28 octobre a eu lieu à Chesod uuc 

Messe commémorative pour les Parti­
sans de la 101 ème Brigade Marmore, 
morts ,pour la liberté. La Messe a été 
célébœe au pied ode la Croix par M.le Cu­
ré Aimer Meynet, Partisan lui-même et 
grand animateur ode la résistance. 

La nature morne de Chesod, la Messe 
au milieu de ces rochers, le froid nous 
out rappelé le triste jour du 2t; octobre 
1944 où nous avons vu faiblir l'effort 
destlllé à repousser les cruelles hordes 
teutonnes, la débâcle temporaire de la 
brigade et la mort des -plus chell's Amis. 
11 est regrettable que plusieurs partisans 
semblent avoir déjà oublié les copains 
qui ne sont plus. 

Un sincère remerciement à M. le Curé 
et a la famille lVleynet Joseph qui, par 
contre, n 'oublie Jamais de purter des 
Heurs fraîches au pied de la Croix com­
mémorative. ' 

ArllilZ. - Roule 
La route qui conduit de l'Eglise au 

Village du Château vient d'être achevée. 
Lesormais Arnaz n'est plus un gros­

sier bourg rocailleux; une beHe route 
carll'ossable serpente depuis la plaine 
Jusqu 'aux vieux châtaigniers de la col­
une. Le Conseil de la Vallée a démontré 
par cette route son· désir d 'améliorer la 
sltuation des vil1lages de montagne où la 
VIe est si dure et où, jusqu'à présent, 
n 'étaient arrivées que des. promesses. 

On nous dit que sitôt que le budget 
le permettra, on nous construira un nou,· 
veau tronçon de route. Nous attendons 
avec confiance et nous constatons que 
les travaux ont été très bien conduits 
et qu 'ils sont le fruit de la main-d'oeu­
vre du pays, qui sait faire des murs so­
lides et des ponts hardis. Nous devons 
bien adresser un grand merci à l'auto­
nomie. 

(.Jbâtillon. - {Jécès 
Tout le pays a été vivement frappé 

de la mort inattendue de Mme Firmine 
Blanchod, épouse Déjanaz Fortuné, 
qui laisse dans un deuil profond son ma­
ri et ses quatre enfants. 

La population du lieu a démontré 
par son affluence aux imposantes funé­
milles toute 'l'estime qu'elle avait pour 
la regrettée défunte. 

La Section de l'Union Valdôtaine de 
Ohâtillon adresse ses bien sincères con­
doléances à M. Déjanaz Fortuné et à 
tous les parents. 

* * * 
Est décédée à l'âge de 64 ans, Mlle 

Jory Marianne, tante à notre Curé. 
Nous présentons à Ml'. le Chan. Jory, 
son neveu, nos sincèll'Cs condoléances. 

Mariage 
Le 26 Octobre dernier, M. Albin Pes­

sion ode Daniel, - natif de Valtournanche 
et résidant à Châtillon, - et Mlle Elvire 
Barmasse de Valtournanche ont célé­
bré leur mariage entourés de nombreux 
pwrents et amis. 

La Section de l'Union Valdôtaine de 
Châitillon. adresse ses compliments et 
ses meilleurs voeux aux nouveaux ma-
riés. D. H. 

L A VALLEE 
t-·ogue. - (irave LnCenUle 

IVlercredi 9 ct., vers 6 heures et demie 
du soir, la population de Cogne était 
aerailgee de son souper pM' le son du 
tocsin. Le feu avait eclaté au chef-lieu. 
en la localité dite Dessouville, au ga­
letas de la maison l! 'arcoz jj;rnest, bou· 
langer. Cette maison est de construction . 
assez anCielme; quoique en maçonnerie 
a l'extérieur, l 'intérieur était entière­
ment en bois et, en très peu de temps, 
tout le toit et l 'étage supérieur étaient 
en flammes. Le feu se propagea rapid e­
ment à toute la maison; le rez-de-chaus­
sée cependant a pu être sauvé avec sa 
moderne et bien équipée boulangerie. 

Par le toit le feu se pll'opagea à la mai­
son contigüe (propriété de Perret Ro­
salie veuve Gemrd) qui fut aussi par­
tiellement détruite. t:elle-ci était une 
massive et solide construction en ma­
çonnerie" avec une grande tour carrée 
llépassant de beaucoup le toit du reste 
tie la maison. Très ancienne, elle pré­
sentait aussi un certain intérêt histoll'i­
que. 

1!..n effet, Pietro Giacosa relate dans 
son livre sur Cogne qu' on a découver t 
dans la tour des inscnptions indiquant 
qu 'en ~1630, lors de la terrible peste 
mentionnée par Manzoni dans les « PIl'O­
lllcssi SpOSÜ) cette maison appwrtenait au 
noble Savin (nom encore très commun 
dans notre pays mais sans titre de no­
blesse) qui y mourut de peste ainsi que 
sa iemme,et qu 'en outre la tour servait 
de lieu de Il'éclusion pour les convale·· 
scents de cette maladie tenus en qua­
rantaine. La toiture et l'intérieur en 
bois de la partie supérieure de cette 
tour ont été complètement détruits. 

Dans ces maisons, et en particulier 
dans la dernière, habitaient plusieurs 
.familles, la plupart d 'ouvriers. Les den­
rées, SOIt des propriétaires, soit de ceux­
ci, ont pu Hre en grande partie sauvées, 
mais on doit déplorer qu'il se trouve 
toujours des scélérats qui veulent enco­
re profiter du malheur d'autrui. 

Les pompiers de l'enàroit furent un 
peu retardés dans leull' travail par le 
terrain fortement gelé, qui ne permit 
pas l'immédiat réglage de l'eau. Après 
quelque temps ceux d'Aoste arrivèrent 
aussi. On put ainsi éviter la complète 
destruction des immeubles et la pll'opa­
gation du feu aux maisons voisines. On 
ne connaît pas les causes du sinistre. 

Nous exprimons notre plus vif regret 
aux familles éprouvées. 

D. C. 
Hôue. - Décès 

Nous apprenons le décès, survenu ces 
jours derniers, de M. Priod Joseph feu 
Louis, emporté après quelques jours seu­
lement de maladie. 

Bon travailleur et bon Valdôtain, sa 
fin prématurée laisse bien des regrets. 

Nos sincères condoléances à sa veuve 
et à toute la famille. 

Gressall. - Ski Club 
Dimanche 5 novembre a eu lieu à 

Gressan la réunion plénière du Ski Club 
Pila dans le but d'élire la dill'êction 1951. 

Le Conseil de l'année dernière a été 
confirmé presque au complet. En voici 
la formation : Ml'. Chanu Ephise Avt. 
président - Ml'. Brunet Constantin, vi­
ce-président - Ml'. Guerll'az Victor, secré­
taire caissier, MM. Chanu Ernest, Co­
lom bo Ange, Colombo Marius, Impé­
rial Romilde, membres. 

Il s'agit d'une équipe de jeunes pleins 
de bonne volonté guidés par un homme 
plein d 'enthousiasme et de passion pour 
les ,sports: Ml'. l'Avocat Chanu. 

Après les votations, l'assemblée des 
skieurs ' a assisté à la présentation de 
films sur les courses de l'année derniè­
re par Ml'. le Colonel Bérard. 

Ml'. l 'Assesseur Deffeyes a adressé à 
l' assemblée des paroles d'encoUll'age­
ment et de sympathie. 

MT. Pero'lino, président de l'Asiva, 
Ml' . le Syndic de Gressan et plusieurs 
conseillers étaient aussi présents à cet­
te belle réunion. 



Fénis 
Le joUIr de la Toussaint l'église de Fé­

nis était bondée de monde, venu pour 
entendre precher M. le Chanoine Ga­
bioud .supérieur du Séminaire d 'Aoste. 
Il no~s semblait revivre le temps où no­
tr'e oher .lVir. Durand, Chanoine du 
bourg, nous prêchait en n?tre .langue 
maternelle à la grande satIsfactIOn de 
tous. Nous souhaitons que Mr. Ga­
bioud vienne plus souvent chez. noua, 
car ses commentaires de l 'Evangile ont 
été très goûtés et nous tenons à .lui fai­
repersonnellement nos félicitatIOns .et 
lui démontrer toute notre reconnalS-
sance. 

des lt'énisans 

Saint-Barthélemy. - Houle 
Que l'avenir ,de notre vallée (si petite 

il est vrai, mais si belle) repose sur le 
tourisme c 'est un fait. Nous avons vu 
combien de touristes en plus nous avons 
eus l'été passé, gd 'Ce à la constructio?, 
du nouvel hôtel Luseney de Mr. Cle­
ment Filliètroz. Mais la vallée de St. 
Barthélemy a aussi ses b~lles monta­
gnes, ses alpages, ses bo~s, donc une 
grande importance éc~nomlq~e. 

Il vaut donc la peille qu on y cons­
truise une route. Le Conseil de la Vallée 
a déjà tait un gros effort, un beau tr0r;t­
çon vient d 'être a·chevé. Notre esprJt 
optimiste nous fa~t tracoc ~e p;ogram­
me : «N ous arrIverons 1 annee , pr~. 
chaine jusqu 'à Blaves. De Bla,:es a Ve­
vand il y a simplement à élar~lr le che­
min actuel. Ce sera le travaIl de cor­
vées et de gens de bonne volonté. Le 
dernie[' effort, nous n'en doutons, pas, 
c'est encore ,le Conseil de la Vallee qUI 
l'accomplimen 1952 ». . 

Dans l'entre-temps, nous voudrIOns 
arrêter un plan d 'extension, afin d'évi­
ter que le c3!Chet de Saint Barthélemy 
ne se perde. 

Nous devrons trouver l'emplacement 
du nouveau cimetière et celui des éco­
les et celui de la laiterie. 

Si nous ferons tout cela, nous pour­
rons bien dire que nous n'avons pas 
dormi. Si le Conseil de la Vallée nous 
aura aidé comme toujours, il aura réa­
lisé un programme digne de la recon­
naissance de tous les habitants de St. 
Barthélemy. 

Et penser qu'il y a deux ans, nous 
n'avions même pas de téléphone! 

Saint-Denis. - Noces de diamant 
Nos bons vieillards, M. Boniface Jo­

seph et son épouse Lettry Philomène, 
viennent de fêter leur soixantième an­
née de mariage, ayant réuIll leurs en­
fants, petits-enfants et arrière-petits-en­
fants, dont quelques-uns sont venus de 
l'étranger spécialement pour assister il 
cette réunion de famille. Au nombre 
des petits et 3!rrière-petits-enfants il ?' 
avait aussi M. Lettry Joseph, notre aI­
mable et sympathique Président de l'U­
nion Valdôtaine de St. Denis, et sa fil­
lette Mlle Maura. 

Après la Messe, célébrée dans le v.il-
lage natal, nous avons remarqué au 

milieu de cette nombreuse famille, a,. 

mis et connaissances, que ces bons vieil­
lards étaient aussi gais et presque aus­
si vigoureux qu'à vingt ans. 

Vieillards et famille exemplaire. mo­
destes, rudes travailleurs et fervents u­
nionistes, nous souhaitons à toutes ces 
braves gens de pouvoir se réunir il, nou­
veau tous ensemble dans dix ans pOl.1.r 
fêter la soixante-dixième année de ma-
riage. 

O. L. 
Tour d'Héréraz. - Décès 

Le 2 octobre eurent lieu les obsèques 
de Lazier Philomène, veuve Bus, âgée 
de .94 ans. 

La famille Bus, profondément émue 
de la démonstration de sympathie re­
çue à l'occasion des funérailles de leur 
chère mère, remercie toutes les person­
nes qui pail' leur présence et leurs priè­
res ont pris part à sa douleur. 

EUe remercie en particulier le Maes­
tro Gino Trocato d e Pont S. Martin et 
les chantres qUI ont pr~té leur con­
cours en cette douloureuse circonstance. 

Tilleueuve. - Décès 
Le doyen des pensionnés de l'Etat, M. 

Perrier Joseph, nous a quitté~ au bel 
âge de 90 ans. Il avait pris sa r etraite 
après 40 années de bon service à Mor­
gex, Valpelline, Anthey-St. André et 
Borgo S. Dalmazzo. Il était venu ensUI­
te jouir de sa pension parmi nous, avec 
sa fille, notre dévouée gérante du bu­
reau de Poste. 

Malade depuis plusieurs années, ses 
docniers jours furent un assez dur cal­
vaire que M. Perrier gravit admirable 
de patience. 

Ses funérailles furent imposantes; u­
ne bonne partie de la population y prit 
part ainsi que beaucoup de personnes 
venues ,du dehors. Son corps a été inhu­
mé à Valpelline, au tombeau de Ùmùllt:. 

Condoléances à son fils et en particu­
lier à Mlle Marie. 

DIR. RESP. EMILE PROMENT 

VICE-DIR. MAURICE PERRON 

Impri merie Valdôtaine - Aoste 
Autorisation de l'APB n. 357 

Location d'alpages communaux 
pour les Ulln~es 19:i1-:i2-:i3 

En exécution de la délibération COll ­

SulaIre d u 24-9-1950, approuvee par la 
Junte ltégionale dans sa séance du 3-
11-1950 n. 4348 - 2, Jère Division, on , " 

m lorme que le samedi 25 Novembre, a 
10 heures, dans les bureaux du Secré­
tariat de la Lommune de Doues, pail' de­
vant le Syndic soussIgné ou son substi­
tut, aura lieu une enchère publlque pour 
la location des alpages communaux 
I~our les trois années 1951-52-53. 

La mIse à prix est la suivante: 
1) 3uOO kg. de fontine par année pour 

l ' alpage de Champillon (200 vaches laI­
tieres) ; 

~) \:.100 kg. de fontine par année pour 
l'alpage ete Larvuss (60 vaches laitiè­
il'Cs) ; 

0) 750 kg. de fontine par année pour 
l'alpage de Moffes (50 vaches laitières). 

L'enchère aura lieu selon la méthode 
de l'extinction de la chandelle vierge et 
conformément aux règles contenues dans 
le règlement en vigueur sur la ·compta­
bilité générale de d'Etat. 

Pour êÎŒ'e admis aux enchères les con­
currents devront verser aux mains du 
Président pour cautionnement provisOl­
reet frais ete contrat et d ' enchère, un dé­
pôt de L . 50.000, pour l'alpage de 
Lhampillon, de L. 30.900, _ pour l'alpa­
ge de Larvuss et de L. 25.000, - pour 
l'alpage de Moffes. 

L'Administration se réserve la pleine 
et incontrôlable faculté d'exclure n'im­
porte quel concurrent, sans que celui-ci 
puisse réclamer quelque indemnité que 
ce soit ni prétendre qu'on l'informe SŒr 
les raisons de l'exclusion. L'adjudication 
est sujette à des augmentations du ving­
tième, comme il sera indiqué par un a­
vis spécial. 

Tous les frais inhérents à l'adjudica­
tion et au contrat ainsi que · ceux d'e­
xaction du percepteu[' sur les lois de lo­
cation seront à la charge exclusive des 
adj Œdica taires. 

Le cahier des charges est visible au 
secrétariat communal pendant les heu­
res de bureau ies jours de mercredi, ven­
d['edi, et dimanche. 

Doues, le 8 novembre 1950. 

OCCASION 
A vendre ou à louer pour cause de vieil­

lesse, ferme pour 5 vaches en colline avec 
vaste maison d'habitation en bon état, prés, 
champs, bois, eau d'arrosage en abondance, 
arbres à fruits, à dix minutes d'une route 
chariotable. 

S'adresser au bureau du journal. 

A VENDRE 
à Chezallet (Chef-lieu) maison rustique avec 

place et jardin, magnifique position ; 
à Arpuilles (Les Planes) mayen pour l'entre· 

tien de trois vaches, avec bois. 
S'adresser au bureau du journal. 

COlUnU.NE D'É'I'ROUBLES 

Avis d'enchère~ pour alpages Avis d'enchère 
pour la location des pâtur~ges 

communaux Chaléby-fontm 
La Seyvaz-Cénevé 1 

Le 25 novembre courant à 15 heures 
au Bureau .communal, aura lieu une en­
chère unique à fiches secrètes pour le 
bail triennal (années 1951-52 et 1953) 
des alpages communaux suivants, sur les 
prix bases annuels établis pour chacun, 
dans les quantités de fontine indiquées 
ci-après: 

Le jour 18 novembre prochain à 9 heure~ -­

1) Alpage de Menouves; de 100 têtes 
kgs. de fontine 1600; 

2) .Allpage de Bail'asson de 80 têtes -
kgs. de fontine 1200; 

3) Alpage de Comba German - de 70 
têtes - kgs.de fontine 1000; 

4) Alpage de Molines de 60 têtes pour 
une période d'investiture de 40 jours -
kgs. de fontine 200. 

dans la Maison Communale, auront lieu le 
enchères provisoires pour la location de 
pâturages Communaux Chaléby - Fonthi"' 
La Seyvaz et Cénevé, selon la méthode 'd 
l'extinction de la chandelle vierge. 

Prix base pour chaque pâturage: valeu 
équitable à Kg, 1.600 de fontine pour li! 
pâturages de Cnalèby et La Seyvaz, Kg. 12U 
pour le pâturage de Fontin et Kg. 610 pou 
celui de Cénevé. 

Dépôts préalables respectivement de Li 
res 100.000, L. 80.000 et L. 40.000. 

Les concurrents aux enchères devront 
verser à la Caisse de ' la Commune, un 
dépôt préalable de L. 80.000 pour l'al­
page de Menouves; de L. 60.000 pOUT 
l'alpage de Barasson; de L. 50.000 pour 
Comba German; de L. 10.000 pour l'al­
page de Molines; 

Cahier des charges visible au Secrétaria _ 
de la Commune durant les heures de burea 

Le cahier des charges est visible à la 
Mairie aux heures de bureau. 

Etroubles, le 6 novembre 1950. 

LE SYNDIC: V. Marcoz 

A vendre à ... ymavilles 
10 ) Maison rurale avec place et eau potable, 

près du Chef lieu. 
Feuille de cadastI'e N. XI. 
N. 59, bâtiment, 156 m2 

N. 61, jardin, 175 m2 

2°) Terrain pour vignoble, avec bois, situé sur 
le territoiro de Viileneu ve, localité «Chour­
da., N. 113 et 114, numéro de feuille IX. 

S'adre8ser: Maison Communale, Aymavilles. 

A VENDRE, à Aoste, maison rustique 
à deux étages, adaptable pour logements, 
3, Rue Abbé Chanoux. . . 
S'adresser à M. FARINET Joseph, VIa Cel'· 
naia, 3, Moncalieri. 

Quart, le 24 Octobre I950. 
LE SYNDIC 
Rosset Aimé 

Nouveautés d'hiver 

Draps Couvertures 

couvre-lits 

Services de Table 

Articles pour cadeaux 

Tissus en tous genres 

Maison PÉTROZ-SARTEUR 
66, Rue Ed. Aubert, - AOSTE 

SIL' M A 
Rue Lostan N. 4 - AOSTE - Tél. 21-93 

( ,' ollstructiou et réparatiou de machines 

pour industrie, bâtiments, routes, téléfériques et agriculture 

Travaux de Corge 

t.:barpenterie métullique 

MAGASINS AURORA 
50, RUE DE TILLIER (place S. Grat) - Te,l. 21-58 

2, A VE.NUE DE LA GARE (près de la Banque Berard) - Tel. 21-g8 

POUR MESSIEURS 
Pardessus pour hommes et jeunes·gens 

(pure lail;e) L. 5.000 - L 7.0UO - L ijOOU - L. ~ .000 
L. 11.00U - L. 12.000 . L 14.00U 

Moudl:s derlllérl: ruude . . L. 14.000 
Complets pure lainl: ,gns, nOIsette, ruai-

l'on) L. 7.000 - L. 8500 
(Hleu, noir) L. 9.bOO . L. 11.0UU 

Gabarume côlelée (bleu, marron,. vert) 
Pantalons pour la fetl: (pure lame) gns, nOI' 

sette L. 2.900 - L. 3.500 
Pantalons ski· Fuseau · Gaoarume L. 3.5UU 
Pantalons type laine . . L. 750 
Vestons de velours (glacehe) « Vlle~ntl • \OII:U, 

marron, gris, nOiSdll:) L. 5.000 - L 6.900 
L. 7.000 - L. 8.500 

Modèles brevetés pour chal>l>t::urs (Vl:-

POUR DAMES 
Manteaux de fourrure 

Agneau beige 
Lapin noir 
Chevreau marron 
Mouton doré 
Agneau de Groënland 

noisette, marron 

Cols de fourrure 

L 14.000 
L. 12.000 
L. 16.000 
L. 26.000 

L. 18.000 

Renard argenté, renard de l'Alaska, loup 
sibèrien 

Imperméables 
Gabardine couleurs changeantes avec 
chapeau, sac à main, gants (bordeau, noir) 
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ans sc lours) . . L. 9.500 
Vareuses pour hommes (UlaeehettonJ) pure 

laine (gns, noisette, ruarron) L 9000·12.000 
Manteaux et paletots e dév( 

Canadiwnt::s (giaeehe a mloj L. 7.500 
Noisette, gris (pure laine) L. 8.600 ~ue de 
Bleu ciel, oleu foncè L. 11.000 _ aître 1 • duublèes de peau L. 10.000 

Imperméables pOUl' llo~mes (pur coton Modèles dernière mode . ' 
Col d'antilope L. 14000 - L. 16000 - L. 18.000 ' ue de 
Pied de poule· Œil de pe'rdrix ' lier le maco' modèles brevetes) L. 6.060 

Imperméables double llssu réversible, 
pure laine L. 12.000 

POUR VOS ENFANTS 
Pardessus L 2.600 - L 3.600 
Complets (pant. l(:mgs) L. 4.500 - L. 6600 
Imperméables c PIre III • L 2.600 . L. 3.000 
Pantalons de ski L. 1 200 - L. 1.600 
Manteaux de fourrure pour 

petits enfants l. 3.000 - L 4.000 

Pour les nouveaux époux 
Tailleurs L. 8.000 - L. 9.000 
Chemisettes, manteaux, robes, co~fe~tion 

soignée sur mesure en 2 ou trOIS Jo.urs 
Dessus de lit capitonnés 
(Trapointes) l place L 2.760 

• ~. • 3.700 
Couvre lits • 4.200 
Valises. 

-----------------
M gasins «Aurora. vous trollverez aussi d'excellentes vareuses de cuir (giacconi) 

~ux a noir el marron pour chauffeurs motocyclistes, ingénieurs, el~lrepreneu!,s : lerea:2 000 . L. 15.000 - L. 19.500) ~ Confection brev~tée .- duree. garal}tle. 
p ( . vente directe clients prix de faIJrique s'adresser ·: Fabbnca gIac~he dlTCU~)lO e 
. our rmeabili «Albat •. Via Aosta, ~1 (trasversale Corso Brescla1 - ?nIlO­
~~fe 20049 _ Tram de Porta Nuova 9·15 - 18; de Porta Susa 1~. Vente a temperament 

. sans majoration de prix. Confection sur mesure MeSSIeurs et .Dames . . 
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